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ém I«Kp*lé*M PMtol

L*t«<H«oe« Mt nprlM At b. lft.
M Pavr*. <UtMuar d« NapoUos PUM. pnnd

^N»p<&m Plllnt n'Mt ret«ou q«« eomma eomiliee 
pv nmt éasa aiutr» voU.

Narol4o« PilM aat da*a «ta aacttioa aitanea at

r VapoMon PtUot par la maira at Iaa coiuaUlart
»nk^«xdal* 4

M ̂ MTcba i  fâiM U K««T« 4a l'iBBoaaaea <

!>• défrMM de F«slaln 
h troia hauraa moina un qnart. M- Joira, &Toeat

"*®nStrtîrî?ud'iï?pSrtinc»
oblaUTolèi aw  U compHclU da taglain qal nMl

arrwutVo îfmftli Sa prlion'préfaaUw.’ '
M Joira a«ttMla na teqaittement pow aou 

dlMt.
I»^reuia« de la  frmmo D rni^nti^
\ :i hauraa. M' WaMa. avocat da l l  famine. 

Itoramni pi«nd U parole.

T rib u n a l co rre c tionne l de Valenciennes 
L’aooldMt d« lUismM-ViooiKne 

Françoia Chatclain, aiguillaur i  lUitnwa-Vicoi- 
una «M pourauivi pour l'aecidant du 15 aTrii.

U‘ Paul FMdârf * Tt<toriaaaem«a( MaMi qo» la 
Cunpatntia da Nord aamk darait poanoiTi<>. 
Cbalelain. qai eanvbil la« Msploia d’aiBuilirar 
eltdf d'équipa. la manœuTia #t dnecroehanr. tm- 
T«ilUii da obauraa d i matiu à 10 b. dn aoir.

Coaane il puua 4<) traîna par jour al qna I ai
guilla ae tro tva k 4<X> mMraa da la (ctra o* pevt 
'aiBMit aa raadra c>Bp«ada)a ruUgaa da ect

ÏÏ^^alla â* l'anqa^ ma U a >a»aria tlIaaMii'Ia 
qui darait annonear la aèpiirt du train M7 de SI- 
Amand n'a paa fooelionné, l’aignillaur davait donc 
eontinuer aa nianamvra.
^“t̂ fcalaWo aal «oodaiaoi à 1« fr. d'snaada av#c 
b4aUea4eU!olB4ranctr.

^Pbilomôna Petit.femmaOanun-au. da Oondé.a 
->mmia denombraux toU da chauaaurea. Sur la 
demanda da dé.'anaaur. le prieident renvoie eeile 
afïùra i  una proohaine auJlaace. U  femme Dan- 
CréauMn eumiuée par un mideeiii afin 4e aaToir 
it elle aat reapoaaaMe de eaa actaa.

^«^nlic SlBMin.Va Ooeaelln.dê VaJenelannea.iiui 
a liTri n  titie *ste «le l\ »na.e»i fonditninée à tn i> 

priMii.Üil» Tranc* d'auiendt; letnt^uDalpro
noncr la déctiianoe maternelle.

, Elle ne pouvait..................  -..............
lia* cacbar ie produit cl«« vola qu'il eommetUit. Le 
JUI*/ répondra nôgatiTawaat ter laa queationa de 
reet\<)a la femme Demeaux.

Défense de la  feMme «fenlln
A ri heù'fla lli, M- Bertin. atocat da la femme 

Je ilin prend laparole
M. ^rtin dit qna U femme Jeulin «tait aoua la 

domination de aon mari f]u'ell« na pouvait de- 
noBoer»

Aprèa l'arreatalion de touleU bande, ella aparlè
....................... . C'eet ftrftoa è elle

rl'afTaire dn « teu-

IMfeaM* dM t t m m —  4 m ly  et 
FasJii

M- liertauld. avocat de U femme Joly. 4*elaw 
4iua la ailuaüon de aa clieala est analogue i  oelle 
Ja la frmme Kaglin *1 récUme racqnille*nei»l.

M - l'ouaaaiBt. avocat de la Iciume l  atim. plaid* 
auclquoa minutea à poine et conclut «u daaandsni 
un acquittement.

Rép^i^um ^^
XJ.dü Savignon, avocat Réniral, prend la pa- 

rulo Ĥiur rèanmer l'opinion qui n-naort dea r»>- 

wWf i  ?ranJ* fraiU l'eaouim 4e l'alTaire el 11 
daniau'lo dc<i condamnation)* aevtrrea.

Apn'-aderoartMrèpliqaoada&i- Devimeux, U'

a 1a bande dea é
dénoncer i n mari r

M . le préeideut donne lecture dea queationa po- 

**Lej ii7*Be retira dnnaU chambra dee J ’ibéra*

L E  V E R D IC T
A 7 lieuree prèciiea. l'audieooe «et tepriae.
I e cbof du Jury donne lecture des r̂ ponaea du 

Jarv aux quealions qû  lui ét^ent^|>o^a

qni e

Joly..........- . -
Demuaux, femmo JeuUu.

‘ aont introd

•oat eatourM d'un) ligne de gen' 
darmea. . .

U. Bonifaea. grerfler, Uonae une seconda lecture 
dru rénonaea du jury.

Vu ladéelanuloo dn Jur}' qui reconnaît ... 
ecHiMhIcH les accaafa \'apoléoa Pillot,l'a- 
irlln et la fRMoae l'affila. C'ea acf 
ac<f«lltéaet n ia  ea liberté.

La mlniatère public requieH l appliç --
tieiea da «ode Waint lea volt qaafilléa et l’aaaaa. 
ainai.

C 'onclasiona de la  défei
M* Devimawdépoae

• ■' -‘' l t  Hertauii,,_____

îf là dé?eiî̂ »e êé iTdVmande à la «nr de lul w don-

L’incident aonlevé 
j'artide 867 du co<‘ 
la juri^udeaee

T rib u n a l co rre c iio n n e f de Dunkerque

______ _ ............ aupu--- ....
......dana l'olTairo üreogo et Darragon dont
avona parlé

to'ii dau
aident pi.............
.’iO franca d'amende.

T r ib u n a l co rre c tio n n e l d» I» Seini

 ̂10e chambre correctionnelle.
Ila'»t(il d’una poarauile pour vol d'une eorrea- 

powknce amoarenae Aebangée par lo uéoéral Bou- 
iàPi!«T avee une deml-mondaiiM. la marquiae 
d' :̂liany. i  qui un eatrolô ue avait, i  la Ugi-re.d'̂ :lianv. i  qui un eatrolô ue avait, i  la Ugi-r 
prédit t qu’eUe ùi>ouMmit eeiul qu'alle aimait 
~ - celui-11 devieniirait le promier de aon payi.i 

U inaruuiao d’IiUiaay eat mariée depuia > »ii 
-I à M. de Menibua et le général Üoulant;ci' eal 
oura en qû ia d'uni» aituaUon élev .̂ 
es ddux prùvenua sont MmeJulielie Lcrebuic,

__Citmteaae Lefeburo, et M. Edouard Moroau,
a>;ent d’alTaire*.

' r  à 7 h, «  „L.
WUê

L E S  C O N D A M N A T IO N S
La Cour rentre en audience à huil heurea moini 

eimi iiiinuiea.
M. 1. pr.'sident donne acte aux avocate de leun 

0oncluaioos. .
M. le préaident donne lecture dee articlea du 

'Vk/o.
Enfin. A huit hearea quinte minutea, la

m«rt. L>x^r«floa aara ll«>a à  Avenne 
Phfl<HBén« David est ondaaaaée 

travaax
Joly r* 

farr^.
F̂ aaBa4>l>eaBeaax. » aaa 4e rfrlaelea. 
Feaine J ^ lln . 6 aaa.

Jaly,r

Mble. La femme Demeaux dit 
délwmiKaAot «

On fait paaaer lea accusée, condamnéa et acquit-

f.- A “ r ‘ K i; ■■
poUaona pour (tagiiir U priaun par dea rue 
fournie.

L'ne foule eoneidérable, qu'on j-eul évaluer « 
troia mille peraonnea, eeeorie lee eo&damiaèa ea 
«riant; Abuet A l'eau t Amorti ta tMel

Bile uea-a qa’elle attaebait «a grand prix A 
aouTMiira. Laeomplalaant mari delà plaignante. 
M. da >T4nlbua. prMtnt A l'audienee a ^laré aa- 
toriaeraa femme A ae poHtr partie ̂ Ue. 

la tribuaal a renvoyé A huitaine pour Iee plai'

A u x  Télég raphiâtes

K l'appirell l«U|t>nhli|i«> 
lXid«M coBâ, UtkSka...
Pour (‘\iler l'eneie oU t^.
Vive k aavoa MHiada: 

tVpoa'taire i  Roubalx : 
DUHËJiMEnCHEZ. SI, Oraade>Ro«.

KN VENTB PARTOUT 
Fabrieaut, Félii BYDOÜX. ITanaille.

du '2S couraot, tout Ua jeudis, excepté U 
3* jeudi de ehaque moU, & Roubaix, rueda 
Collèce, 73 (ca faee da CoUëgc), d« 9 be-jre«
& midi et do j  bouret à 5 lieurot i]o •<

aété juyéié bniaclos.

lncnîpt''a élaient iirAMnl*. Us parlai
- ......... ...- ........ -■'iniJai

priaon el 
parurantatl'Tr^».........
Pi a > ! S P E C T A C L E S  &  C O N C E R T S

. ^>urd'hui 
Farc d » Bariiieux de à « li“uro» du soir et 
j»ii<ll prorhaio, boulevard tiambetl». île 8 
heures h 10 heures du soir.

tre |,arlie : draode lairurt*. • .\1lfjjro ml- 
liljiire. X. — Si j'élais Hoi. A iam. — Keux- 
FülieiK, mwzurlit. Si»vnebiugeo.

;»e partie : Allianca chornle. —6ous li feutU

9-Hui 
d'ai

JtWnrante lai permet da a'i>ecupr

battre dea clients i

ique. dramatique, 
il] ., ' .nt elle esl 
ur I lie modiate; de m- 
I agrnt d'affalroa

i commelire, do ei de lé. des e«cruqueries qui
lui onl d̂ j* V

En janvier dernier, elle eal parvenue
.... paqtiQl dt) lettrea d'amour.

émanant du général Boulanger, ('.en

•empriwnnement

luéaadepaqtiQl dt) lettres d'amour.

lottroi. elle
amie > Mms_________________ _______
anjoard'bal Mme de Menibua. Mme Dnena _ 
' I mattresac du lameux général, qui l'a criblée 

'•amoor aaïquellee il ' • -_______________ _____ ______1* /ai
de croire, el qui. lioalement, l'a abin- 

Uonnée.
la  maltrease délaiasèe a conservé pieusement
ules ks épitP'S galantes du volngs gênèrsl. Elle 

„s a placues dana un pclit sac i..i;-u.
I/Cfébareluia dérobé galtimmenl

£mnf<^ de reatituer lea loUrea. Mme Lefsbure 
ne e’étécuu p«* «t plainte ful déposée. Le* épi- 
■rea de Boulanger fureni retrooTées che* raaeat 
l’afTaires Moreau qui voulait probablement les faire 
payer eber.

DéiA d'ailleura Mme Î eféburo les avait ofTsrtea 
iinislère de l'inlérieur qoi n’avsit pas répondt-

s «le la comapondance u

tfiW. a( où es trouvsiiwl. a
lettre ds (î puM. datée i 
rtivaie- ' — — '*■ 

apprécialioi
_______ aCaffarci. .
ron a aaeriflé A la rancnne que i’or

.................  ..... ....... - da eboeea ..
dre:!, une apprécialion du miulalre de la guerre 

alTaire ̂ iTarci • qui est une victime et uus 
— Btie que l’on a eontre aoi. *

......... ........... .. , papoa égileinent absente.
mentionnait lea impressions du gooéral Boulanger 
au moment des pourparlers ds son duelavee JiUv< 
Ferry.

Dans eette èpitre, mi-amoureute. ml politique, le 
général rappehil la parole historique du roi l ouis 
XII : « XI ne eonviont pas au rm ds Franee de 
venger les injures du duc d'Urlésns.» ■ Quant '

qoo je serai au pouvoir, je me vengerai de ceuxqu 
‘ lu rae nuire.*
___ Jalktu Lefebure eal une petite femme A

physionomie épaiase aur laqaslk le temps a 
primé peaamment æs grilTes. EUe est tout ds l... 
v îae, avee quelqne coquetterie. Une capote aoirs. 
ornée de fleura bleue.i est crAnem .at campés sur
k luat de latOte.

La-prévenue s’exprime fort 
preuve, ‘ ■ ■ président, d'ane. ses réponses 
grande intalligeoce.

Ells prétend qu’eUe n’a jamais su l’inteatioa de 
s'approprier les fameoses leUrss.

Ouaal A l'agent d’affaires Morsau tréa oorrecte> 
mont tnia. il sfûrme n’avoir ilé qu'nn instmment 
incoQseieat.

Us dépositions des témoins ont montré quel sia- 
galier monde fr(̂ <|uontait l'ex-minislre ds la uuerre. 
rMaquouAres. escrocs, Ulles publiques, riaa n'y
manquait

La déposition qui a surtout excité la cnrioiitô ds 
rsttdisnce ssl celle Je la plsignaale, Jeanne Du-

péralrice. EUe oat vOlue avec nno élégaate aimpli- 
cité.

Sans aueune nerimonie. etle raeoiftis dans quelles 
eiroonstances s'ost aeeomplt le vol dont elle i

jnaimnl tKiils

1802 

qui ne rnn.
1111.̂ 1 ........ .............
ie goAlêr es pi^uft. persi 

nattrom que IKitre apéritif léanit, >u«ia» w» 
condilirms d'uno liqueur scrréoMe, srantages 
d’un Tin médici et qu’ils le tecoinman lerunt ‘ 
leurs citants.

DAKX TOVS LBS C if iS  
Exiger l'étiquette sur la boaleiUe 

TBILLBS Frères. A Perpienao-P/r̂ iiéM)
UrienlaleaV

Le Choral EÜTel. — L< comiuis.<iou ndmi- 
niatrntive du''/lomf A'»7T«i a l’hoaneur d'in
former MM. lee Sociétaires qu’il y a réunion 
obligiiloire le mnrtii 9 courant li neuf heuret

Coacertt populaires. — Cest suj >wrd'hul que 
section aympfionique composée dea élmnenU

Rue !<
N'o:ia avons nsiiaië iii.T roir Ala rûpéfilion -éné' 

raie du |>roKi-iiinmd d’rtujuJnl'bui cl Doa» MUToni 
aaaurer que le choix dea moreeaux est des plui 
varié en même lempa i|ue l'interpri'tation est excel
lent.

Otle iionrelle diitra.fion utteile nuxf.millei 
rouhalaienni s.recevra certainement li<m ai-curit au- 
prél d’elles ; nuua en serrmit enel>anl<‘« |«>.ir k pu
blic auquel ta aeellon symphoniqu>̂  f«a

tlieiilioée
à Soutenir 

Comerrt. — I.
PaiM. 
dans sa v

il»é(! biMilerard
roopéf«l

n grand coneert. i
I huit

Prix d'entrés '‘,*23 c

« d« Pays. U c 
sslt -.
Jules Oilly-Uguerri i r - . . . . . . .  .1

ner, a. sisii
G. Dard. Pali___ _

Il I  «Bsails M  déeidi qu'un dt^é^ss rtndrail 
^ ré s  éea patrons poar préseatsr mrs revendi-

lUasion géaérals. mardi procbaia t Muf heure*

--'MESSE & 0S1T
Lea ikersMMMs q«i, par oaMi, l'iusatant pas

»̂ a ds leurs d'invitaiiOB d'sa^eri 1» M1-:SSI£ 
CONVOI el A l'OBIT OU MOIS qai seroat 

tlàbriW au Msltre-Aulol de Icgliss pKruissisk de 
sslBl-Kloi (UUae-Ueua). le Luadi » Juin 18U1. é 
biiii heures et * aeuf heures, pour l« repos de 
l’à^deDame

Eugéale DUTILLEUL 
Epouse de M. .Vlfred C.KTKKV 

D«'«éd6e ;• Toureoiug. k 'li avril l»'l, A l'.V;. d» 
:Wana. adutlnial*i'-e d/‘s Sicremruts'i^noiio Mwre 
ls aainto Eÿlite. aon! pric’w* «k Mi>iéri 
teitl svis soaints n

B»al>«4vfl de ll*BUIk

Neissaaosf du i  juin. -> Mafgnariis IV(-ler<-<|. 
ae de Franre. ltt. -  yv.Hiiie w.,
Iros-S'uk. «1. — Vhreiro I fTw. ruo h^sfarle''. 

.1. — Marie Lddo.is, rus Foatsnoy. — Adolphe 
Dssanalet. ros <i«str>. M — Denvs, nie 
Pierrt; ilft-l.outMix. — Ilerliio Mnlli'p i, fu^s SI- 
Boch sld'klv.—t»|l»ieVsni.nrr!.’. rne d ' l'Ks- 
franee, ~ Hubert Vanlipr/cele, niiiiss lyonguê -

Déoés. — Omer ........Ue, i; ih. rue de» I.oii-
jes-Hair». liO. -  Adoî  lis J muU. rue
«int-Hocb. 06. — Marie le. itUns. ni<' Ki- 

vakan, la. ~ Rosalie Mal 
aal, %■ — AlphnuM Bî >>l,

— Auguxte nteppe. ai ..
Jein VanVrpe,« ans. rue de rKp-il». lô^ 

Maflaces. ~ Kntre : .V>-liiiie f.epli(. rstfaeheur, 
wSAbailipoIetVirg^ir- ’ -----

.... ........................Cu;twi7 ï
fins Vsrmi'orseh. cont 1
Jnles Halle/, joumvli... ................
Clémentine L>er}ok.«. :i-s*rjii<1e, niin«, ........
Longues Huiss. — Pierra Moreitr, domestiqui'. 
37 ana. ruo Saint-(>eorgoH et Msri* Wallemaek, 
servante. i:l ans. rueduBoiü. |x - Knfts Dlisl 
lali>,cultiTsteur. U sn*. A Wstiiuchil tt 'Aoi' Car-

B U L L E T I^  LA IN IER
M A RO H râ 'T em N E

de Ronbaix-Tottreoing
Du 0 Joia 

CoU oficieuëdTÂ beam 1.)

K ds ls I'

imI.-AppollinsirePal- 
,e Cii;TWl. ‘£,. et Klo- 
til aiia.iB'illouL - 

I, Wsttrelos. r.\

_________ _ _________ ___ iidsrilommekt
«I Marie Hh».e«>uluri->s. 'J/sn*. nwis r>r>M] 
lfl». — AaRUstiu l»e «ir̂ ve. ® soi. 
el. . rue d» M-uveaux <-t AÜDio

ni(iflrl<'rs. ruede N'upl»*. — ly • 1
.........MBuiskr. -Jlt an*, rue Ucroix, i:>l et .\|
Prouvost. soignsuss. :il m ». ru* <le t'iaii'lN
hen-o. Msnuiaicr. -Jf)
Prouvost. soignsuss. »i imi». •••« <1C • em 
Hubert Deisnnnv. employé dc eomnorre, 
Grande-Rue et Kliss \ ande pulto. e 

ds Boarboarg, V».

Etat-eivll de Toaroalns 

Nalatascas du 6 jnin. — Alint Dupont, Blane-
Seaa. ~ Ad̂ Ie Doioul>rie. A la 

"  uve-de-Koubaix. 
Ri>naix. — lÂ-oi

Itoags. — llachel Deckr. rue dn rillMl. -  Georges 
î eamps. me Ssinte Barbe.

Mariacs. — Eatrs : Lonis Demuips. ana. 
mé anieiso et Uarie Verbessslt. sns. di-̂vi- 
dsass.

Décès. — Pit'rre Louchel. mois. itciliQr.
________  ____  . . 0 mois, rue
le l'Amidonnerie, — Henri Ueltreq. 1 mois i î
Dlano-Sesu — Marie Vergoto, 8 i

jours, A la Marlii'-re. — Alfrinl Girdon. :ti t 
mois, lisseor, me Tossée.— .M»reV*nfjver*ebclds, 
~ pcofesKlon, liApital tlTil, - - '* •'

r le célè^e I^oalua «

g n p a a a i  d u  g / K l i O i î  l i  ^ a e t t ü
VIII# de Tourroinf?, -  Dimam-J.e t juui'.K'l, 

_ sept heures et demie précise.̂  da -'imi-Ic
tVie Oyniiiiqae. organiaée par ia Sw«>«iu Xluniei» 
paie de gvananliqae el d'.irm*»s Î i

lA.i ..... I. I.......All.

Première partis: 1*. .......  .. '. ouTci'ture de M:
U Mifslqn»' maaicipak. 

st contremardies. par lo* «jyi-inasles. - .. . 
--- ----- ible ds la f<''e !.• lèrak »-:Utge, id. —

Msrriiee
- :i M.

enls d’enseabk de la [«"s U- lérak Kuiwe, id, ~ 
Travail en secliop. id. — •'« Mouvements d'en- 

semblo do la f>'te fédérale française, psr ks Pu- 
liilleii, —6' Ssuts su ebeval et tremplin souple, 
par Us Gymaasles. — V Travail en section par Iss 
Pupilles. — K’ Annoaax et corde lisse, pnr les 
Uymnastss. — 0* Itoxe fran>;ajse. l̂ >;ons et Salul. 
W. — 10- ÀtMur dùcrff. gavotte defloh. Resch. 
par ia Muaique municipak.

Deuxit-me i«Hie ; 1- d« C»Hr«îi, de
Vidal, par ta Muaique masicipak. -< 'i' Monve- 
menfs d'ensembk. lussues et barres A afJiéreN, 
par les Gymoastes. — Id.. barres A sphères avec 
chsnl. par les PupiUsa.>- i' Mouvsmeals 4<sasspi- 
bte. A bsrrH flxei si 3 bsrree paralMes. par ka 
(iymnastes. -  0' BAtoo, Halut et Asshot. id. -  
6' TravsU libre sux appareils par la seeUoa ds 
eoneours, id. — 7‘ Hsnne, Saint et Assaut, id. — 
8- Série A maias libras pour concourt dl^nncur. 
par les Gymnuks st PupiUss, — »• Pyramides, 
par ies Gymnsstes et i'upiUss.

Frix du csehst : Un frsne.

clercq, sas, pi'inire
hrodeaes. — Jean-Bap _ . ...... ......... .
Ph loméne Paeo. 40 aus, tttlo de iHinau. - AuianJ 
Fkmrat. »  âM, rattacbenr el JslieN# Uehen;lK, 
21 ans. Koicneass. — Julos Cou\r«r. W aaa. oar 
disasar stUdik ComeiUe. •.'0 •«. rcrrsnie. — 
Henri Castel, S7 aos. tisssraad si Uirie Omcliock 

soIgtMuse. — Julee C'’i>a«t,2} ans, ;rarcoa 
brasseur et Marie-Bosalie Uupooi, |h

C O ff V O C A T IO N
La chambre syadicak dss ouvriers peintres a 

d«cid>: dans aa dernière assemblée, de faire appel 
A tous lss peintree suocisaa de kors inté> éte, A 
sabler A une grande réunion publique qui aura 
lim te jeudi 11 Juin, i  holl bearet du eoir. A le 
Paix, boulerard ds Belfort. — Question urgente.

»  A la rAuaion qui a en lieu k »  mai domier 
aa sujet tle- U Société des smptoy^ eoilTours de

Publi oa tions de mariaaes. - Kntre : Analoio
I. instiiuleîret̂ JarieVwnelté, ÿrs 

. -  Costalr Dsfoar. m e
ployi) des eontribulions indirectes «l Usris Msa-

- ns, sens prefsasion. ~ Cblries Deesme. 
lagasinier et Marie Lia. uu profession.

l-:ta(>riill de Noaiesiii

ft juin. — NalMinw» r Albert Üe-

— Alphonse Bouckaert. i  ans I'I jours. Cro 
Boiiitielte. — HenriDemeyere. ;)iu, ia Motte.

S U P P R E S S IO N  4’«n« nîFnUtlTÉ

u  HERNIE
.. ..'est rim de plus isconunode qu'un bandage 

tient k  reseort d'acier vous miityriss kr 
dans toas vot mouvement. On nt K̂aé po* 
vsiller, pour ss hsiitser. pour ic mouvoir 
dt>ne rsndre un grsnd service aui pertuens 
w<ss, q̂ iie dü luur indiquî r iii iiii>}en tuu 
reaa do supprimer ct-. J«ii(iaj!i'ï <jr»i les 
et de se guénr. U -tuffll dp ̂ adresŝ  rt M.
RiTiere. uienbri' de la Sociclc d>> M*do< 
France, au MANS, qui ouvmc ta u'Hhodc ci 
eontre un timbre de U cnilimes.

. Déesnkr. .

M AIL. DES VENTES
SL OL Roi-UAIX'Tvi'UOuLXi.
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Trn-laiire . l>itiiie.
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.New Urkuiiis, baisse i A li |m>1bIs, dii>|>«uU4e u%- 
h^ngé.
I.!ver|<Aol. vente IttiU. mtrcké soutenu, rsiT'i^ 

b« l-«>«»e éloigaW basses tfü.

BOURSE OE JA LEN C IEN N ES
CotsofAsieUe du e j» iu l« l 

L>isi>riiil>. sacre W*. eaite.lersiete,3a,;â«|**;li; 
Id. -̂ prod.. S')>iA?n.r>; Mélasse, «i*; 
Uvnb. suers «J*. ».*; Uélasas, O.W .f.. I'o- 
tasM» brutes. •.»; lü. Aafftuéee. N«>ir shU 
mnl •.•« engrais, ».■».

i':miie Ire q., llVi k.. iO.Ml s Id. ïe qwim. 
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«i . - i *■ ,M. ite quai.,
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iiiii>k buseW fr. :t:i.7ô
I pour les saerea

............OMJl>»e qu'en 11' »̂-
1 de e. le degré

B O U R M  DK W lU X IL L C t

-  té.UI.1019) 
»  t . WftO
- *1/1. - _

Oâfciaée Â . . -  15
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BOURSE OE LILLE
Daéjafa )m

l<e marebv parait plus e

OstrieoBrt de «W A 3flO.
I ks agiras Ttlears ae août tp«

3/utn. -  Aeicke<«.<̂ .

BULLETIN  riMANCIEH
Paris. 6 Juia. 

i} .«l.iuê  résiis iiio.is de \ihMm. tn rsAe -bien 
luluieUeaapr'auReaeniaiMdebanaea eeaetoa**. 
uat empî-cüe de ĉMwerNer iee fias hasts e-«ara a<-
(J'UM.

Ijoaüticirdurssri> iîspr;-»X..eo su iiM de 
'.»> W.

Sur le 0 Ü U Nouvesu k  bruit ds la fanllt* ««« 
k  ministre doe dnsnces sei»rdertil a  Nbérer »w 

lee tiiies du deraier emprsat a ^ -
voqoé une Î ausse tr>''s s cote !Q.ff> eu

EiLCclknle leane'de nos fl'ibliseeaMBts ée crédit 
qui eDregwlseal d« aoaveiuu Mraaéa.

U  Ci-édit 1 W icr passe de I*ff i  l?5f.

lii**?aWei'**
ù  Crédit lyotiiau e«t tecbereké i  7B7.» 
laSociéMijsaêrMsA 177.ÛO.
Etk Crédit Mobilier A :M>. «nat sans ehssea-

Affalrettrés Kuiviea sur k Soê  à tJTUH *,i 
ün cote l'iulkn W.as. '
U  Tare 18.45.
LoPortugsis lXlt>- 
L Kiiérieure 73 lliW. 
le Rio a’in^rUàUiU.
Nei'in maKbùef>bna'ii/r. les b«i)*firiairM 

du Ciidit proviBo-l .eü^Kîiîi ■ -- -

auuT.kî^-— * ^

biMa Jeaiwl r

U  t^aat : JL DUOAMHX.

WviMon i9 l'APtntr é0 0

VIERGE DIS VOSGES
PROLOGDE

n  disait met enfantt, car Geori^ dont U 
était d'ailleura le parraia. «t qa'U trait tou- 
jotirt tnit^ avinrae inquiète tolUcitude dtnt 
tee étudee «t tea examMta de jenne homme, 
était bien vraiment an Alt pour lai.

Un toir. U était assit avec Jean sur ta ter- 
raaM du jardio, taroarant son café accompa< 
(né d’un excellent cigare. Lea jsunee sens 
étaient partie le matin pour Ssi&t>l>id. Sou
dain, un joyaax pUffemMt de ohevaax ra- 
taAtit dant la oonr. CétaUnt eux qui ren- 
traient et. an même moment. Jeanne te pr<- 
ri^ta Tart ton pére ane énorme gerbe de 
fltara dant lat bnt.

— Ti^oj, pére. tu stis le Tacite dont ta 
ftrialt l'aatre jonr. Noot en avont trooTé 
on. et nont aTona TO«la t’en ftire la tor*

G' aile tendit au commandant noe 
Veilla de raUure et da t^pofraphia du aiéole 
itn ie r . un Téritable Jo^aa de bibUothéqoe 

le  coiiuaadant ioorft at teWv» pour Ten* 
kivaacr.

légért ooawe uo t îteau, uUa t’était 
Mift éi-li ppée, et I'écbo de ton riia Hmpide 
lUik t -prenant i  traTert le veetibnla.

La nuit était magnid^ia. Ua grand ti- 
teace tonobait sur la montagne.

Jean, ât le commandant au boat d'un 
instanl, avec une inlonatipn étrange dtaaJa 
voix.

— Quoi donc, mon commtndant f
— Je tuit trop heureuxl... lit m'aiment 

tropl
— Lalttei donc, de rela, Ü n'y en a jtmtis

Mais le comnianJtnl, sunt l'entendre, prit
une de cee indéflnitMÜilee angoibMt qui 

traversent l’éme oomne det preatenUmente, 
rostait immobile ; et, rêveur, lot yeux pardos 
daas le graod ciul notr, tout pétillant d'aa- 
1res, de tempt eo tempu il réfutait tont bt», 

le cwur gonflé d'un toupir :
— Jetait trop heureux... trop b«-ureux 1
(^elquet jourt aprét, fieorgw recevait nne

lettre da ton pére. qui le rappeUit à Paris, 
ponr ta reatrée i  l’école.

On peat panser ti oette nouvelle fut frwide- 
m(*nt accneltlie par k jeone homme et la 
jeune AUe qa'elle rappelait au teoUmeat de la 
réalité I

Dieu f qoe eea vtcancee avalent été 
teal... et oependant qaa de ^otet allas 
avaient miaet dant leurt ootart. Qoel tréaor 
de Movaoin qua om deux mola doréa dat 
premiert et laonbliaUes sariBanlt de l’amoitr.

EnAo.U fallnt partir...
Le oomaandant, qui était eoutKraot. ee 

trouva privé du pbirirde conduire lai-méme 
é la taraert<4 f«'il contidéralt déj* ntmaia

ma /Ils, mais pour que Jesone n<? touffirit pa.s 
contre-temps, il autorisa Jpaa CaKse- 

Toulàk> remplacer.
On pense ijien quo celui-ci acci pla cel bon- 
sur avec plaisir.
Le tilbury éttit atteU. (ieorget embrttsn 
ne demléN fois le commandant et monta en 

vattore prés de Jeanne.
Jean condoiiait et. comme let adieux 

avalent été un peu longt. il pressa le peUt 
eheval de monttgo*« qui prit alors un trot 
aUoogé.
Ilfaistii nuit compiéle.car il était plui de dix 
beares, mais Casse-Tout connaissent >>ien et 
routo. trriva dune sans encombie k ia gare de 

.,etl« bidet avtit si bieo conMrrt  ̂ ton 
aUure qu'ils se truavérent en avance de cinq 
minutes sur le traio qui ne )>tsMitt qu’A dix 
baorat et demie.

Eltee passèrent vite cm ciaq mial es, en 
pbratet de tendreate, oA leura yeux m par
laient enoora plot que leurt iérre«. où lit 
rattemMtleat tn qnelqne torta tonte lenr 
&ma dans la potgnanlo effutlon det aditnx

Mait deux pointe roofea. commt deox 

fsaxéaoraiet, troaérent U-4at lt« t<̂ n4bra>*, 
•t biantdt tprét la train entrait en gare.

Oeorgat monta en wtgoo, rt Jaaftaé prit 
son béo ani Jeta d'tUandra anoora ua peo. 
La machine, tmpat enta, toufflait bniyam- 
ment.

EUe. reetait là. let yetix fixée sor ce trsio. 
qoi, dans un instant, allait em|>or1ar si 
eon ehaMe tm^nr et eee

«VorgM, lni MHAsi h h  injrtl'-re,
sondant l obecm ilé de ses yiux tUIulés |K)Ut 
essayer devoir oncore poile <in'il avait choisie 
pour la vio... l'n conp'le siflli'lslri.l.-ot Iruiia 
Iftpaoe, ie lourd convoi s'ébranla, el i|uol> 
qiief secondeeaprét disparut dans la nnit.

Pendant œ temps, le comniiindant fatigué, 
malt toulant attendre le relwr de Jeanne, 
éttit retté dans lt petite pièce qu'il occupait 

res-de-chaoseée sur le dnaiit. Kofoncé 
dans son fautauil, noo loin i)« U grand*: fe
nêtre ouverta sur la nuit, U rtyarJait vague
ment le ciel toat resplendiiiuiit d'étwile.. et. 
pluot(é dans une douce ui< t̂talion. ui.inl 
pr«Kqite cuuipter l'dvenir, 11 a%*’t iin; pt«r 
as;.ouplr.
lout t npup. uae uiulir» lurgit prei d« !■< 

fenêtre, se eooievn sar ies ':ou>let. 4vao\a la 
la avae prépaiilioQ, re^aidstlanh >t pi«^ el 
teieta retomber Rui«tt''<t, fihant un *igne 

my t̂Arlenx dans la d recÜAB des mawlft 
épats «{ot eiUfiuraient ia raaitta il’bshitalion 

Aiitiltdt, Qne deuxième oobre sa détacha 
de l'obecorlté, marcha jasqi à ta fen«|pe 
ee coorbant un peu, pm ; sersir-̂  -.i en ;«rrt- 
rant prée de la promi>'re.

Aprét réebange de quelque» muU propon- 
eét i  voix trét ]«ate, l'nn 1 1̂‘ux boiamee 
M d^fibaatit, ee hltst sur li tjemJcba «l. «e 
ltls»«at légércinent (jliteer dti)'« U pièc.'. 
s'acrroQpit anscltdt dans U coin I» plin 
obacor.

Le commandant 4nrintiitoiii>Mirs. et, tauH 
!• rém de bvubeur eommenf Itn t le

ciel c<)nHn<iail »iir ii l> rrd aiirisi iii.u\, cur le 
hrarc toidut teniljlaic sourire vagiieni<Qt, 
lundis qu’une cxpr.'Mion dVx.piî e Ixmlé pi- 
n.’lrnii «l'un»* doucour la rudesisé <!« 
traits.

«^pendant, le deuxième (>oraonnage venait 
à ton loor 4« te dresser daat l’embrasure de 
la croiüée et <'0(nme son compafroon. il prit 
pied sans i»riiil.

Puis les deux iais* rah!es. aprèt t'élrt-averti* 
d'un geHte i {«(ne |»erî eptible, bondiront 
iiu&uie teu)|>« t>ur le vioiHard ondormi le frap
pant cbacnn tû me tionpi, d‘un t*rr)h|*
-uup d i.gUi

Ia> Mng jaillit. écNb ‘̂Uis4at tu
bage les a.-.SHSt'in;. i-cndt'il qita i« rolxiete
< omiutfoduot inxivsii en<'ore la for<-»'de ê 
!• ver tout «o ("tu^sani ua effroyable 
d«oie<ir.

Lot-*qu*il vit -Wiix lioaiwe*. U .;<Hnpril qii ll 
ALiit per<lu : cependant il BPd/f^oHit 
g^^emenl.

h'uo vigoureux «wp i» potng dant ia pot- 
trine, «I « 1^71  t. -îV, . 1, |.bs«>Iui
|.|rs .»hs4;.üas ■jin r-i!t,i i» |»|hs pré  ̂ «ie ini, 
mtlt, en (enpe,il race vail oa trolsUase
oonp de coateau'i lnt le iliae. Mal;iié 
uvuv»Ue bieieure, eau Wm  qui t'ètalt 4é- 
(eada comme uu rœ^' t af elguail son agrea
aeur en pluioe I(r*ire ' -tOMrdiStarit pour 
instant.

.Unr» le cuwiA.<adi(ii w  mnrt
p̂ nir Vs4i|>r >cl > ■* duB> paaji'i 

a’emptra rapl4e«etM d un nvolver cbarga ct

j  udos««r att 1..-UI m.'abV’ Uaïuv Ivtiuel 
était onferiiié l.> U>shimettt «te-i Mnitlw•Noir, 
pui-* il njii^tii -oll M,»!-.-, .•tu'. ,\|îii» celui ci 

, «n tomirnut, liotiHcuié la iaMe tarla. 
quelle éttit pltc6rt h  ljiui>d qui, par ua 
hatard inex|.licablc. t'éteigoii toul à coup.

C ^adha l ]<• coule tira tout eu uppulnat à 
l'ttde d’nne voix détetpéféa.

MalUeuroaseiueat. la propriété était eacor** 
aste2 éloignée dat plut roitiae^, at U f  avait 
pett de cbance que let appatt dn centuandant 
ITrieb fuk«ent entaotJut.

l,>s?lle«rt. la li^ra Ait courte. Jepjaaiar 
des mi^rablef vfta 1 le »-relever *l «t ff*- 
cipHait de nouTcsn '-n> \iet)ire, le poé 
gotrd live, les yeux «ao^hiBts. ua nctv« de 
rtgs ata bda«̂ be.

Drux fois encore t] fr«npt le e/MBimmdaa  ̂
l'̂ ahü-ci, épnijé ÿNtr la ;>erle de son ^ang. ne 
ae défrMtdisit plus que r'eibtouienl.

.\k>rs. le bamliterle A «Aaenmpagnna :
— Ia ie«ie«»Bt f. . La tr«taoteai I 
Kl tous 4ea\ s sp)»rétirreitt é ratvtr^r ta 

vi<«aieqaiee sc.ulentit é peiae, %aia qai, 
par unln*o«cevahle instinct 4eeoa*irrH»>^ 
ae aramponnnit de toutes '«es forcei an ia«n> 

le tor hquel I s'était t|tpuy«
Mais i  ea montent uu dé (eu retMiii 

ifnns le sil«-n*e d« la naît et presque awilMt 
en eatfod't un i»ruit de gfvlutsqni aauoacall 
la r«lot;r dt- la «oilnre.

fâsaiera.* HvsnniERM.VII*


